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LEGISLATIVES 
JUIN 1981 


Dans sa commune et au Conseil Général, il a montré SÉRIEUX et COMPETENT. ce jeune économiste de 
sa FORCE, sa TRANQUILLITE, son EXPERIENCE renommée déjà internationale, garde une très grande 
ét son EFFICACITE. SIMPLICITE. 
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L'élection de François MITTERRAND à la Présidence de la République Française a ouvert une perspec- 
tive nouvelle pour la France. DE NOUVELLES POSSIBILITES DE PROGRES MATERIEL ET HUMAIN 


EXISTENT DESORMAIS POUR LA MARTINIQUE. 


C'est à nous martiniquais qu'il appartient de faire en sorte que ces possibilités deviennent réalités. 
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Pour cela nous devons nous rassembler autour d'un programme réaliste pour la Martinique. 

VOICI LES AXES FONDAMENTAUX DE CE PROGRAMME : 

— Développer l'emploi pour supprimer le chômage qui prive l'homme de ses moyens d'existence et 
l’atteint dans sa dignité. 

— Reconstruire et rééquilibrer notre économie (agriculture, industrie, pêche, tourisme), etc. 

Créer une société plus juste et plus humaine en luttant contre les inégalités. 

— Moraliser la vie publique et les mœurs politiques en développant le sens des responsabilités 
et de la dignité des Martiniquais. 

— Garantir les libertés et assurer le développement culturel. 


NOUS DISPOSONS DE MOYENS PUISSANTS POUR ATTEINDRE CES OBJECTIFS : 


— Le premier et le plus important, c'est le fait que le Gouvernement Français Socialiste est disposé à 
discuter et à mettre en œuvre le plan de développement de la Martinique proposé par ses élus. 
— Le Second, c'est que nous disposons à la Martinique d'atouts considérables pour construire une socié- 
té meilleure : 
. Une jeunesse nombreuse, saine et éduquée, 
. Une génération de techniciens et d'intellectuels, 
. Une infrastructure de communication, d’information et de formation relativement développée qu'il 
s'agit d'utiliser de façon rationnelle. 


— Le troisième, c'est d'une part, notre statut de Département Français qui nous permettra de 


bénéficier dans l'immédiat de toutes les mesures prises en faveur des populations par le Gou- 
vernement socialiste et d'autre part, dans le moyen terme, le projet de décentralisation valable pour toute 
la France qui donnera aux collectivités locales des pouvoirs accrus pour mieux adapter leurs décisions aux 
besoins de leur développement économique, social et culturel propre. 


Pour atteindre ces objectifs et bénéficier de ces avantages, notre priorité aujourd'hui, 
c'est de consolider la victoire des forces de progrès. 


C'est pourquoi nous devons fairè tout ce qui est en notre pouvoir pour que la Martinique élise les 14 et 
21 Juin 1981, les candidats qui ont l'investiture du Parti Socialiste Français, et qui EUX seront écoutés 


avec bien plus d'attention : Maurice LOUIS-JOSEPH-DOGUE et Jean CRUSOL. 
Votez donc utile - Votez : 


LOUIS JOSEPH DOGUE Maurice 
ie Jen 
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